
ENQUETES ET REPORTAGES
magazine.union@sonapresse.com

8 Mercredi 8 Décembre 2021 LUNION

POUR la petite histoire, 
c'est après de multiples 
tractations que le lycée 

agricole de Lebamba a pu ouvrir 
ses portes aux apprenants. En 
e f fe t ,  p endant  longtemps 
l'infrastructure avait été laissée 
à l’abandon judqu’en fevrier 
2021 dernier, date de sa mise 
en service. Nombreux dans la 

contrée ne pensaient plus qu'il 
ouvrirait un jour ses portes, 
tant l’édifice était envahi par 
de hautes herbes et à la merci 
d'éventuels vandales pendant 
plusieurs années, se rappelle 
Brigitte Nzéngué, habitante 
des environs. Pourtant le lycée 
agricole de Lebmba est un 
outil de renforcement de l’offre 
d’enseignement et, surtout, de 
l’esprit agricole dans une zone 
du sud du Gabon, reconnue 
comme l'un des greniers du 

pays. Son ouverture donne ainsi 
l'opportunité aux populations de 
s’intéresser et de s’améliorer dans 
les métiers agricoles.
Aussi appartenait-il au ministère 
de l’Éducation nationale et à celui 
de l’Agriculture de définir une 
politique de gestion commune de 
cet établissement de formation 
des futurs cadres agricoles du 
pays. Il leur revient donc de lui 
porter une attention particulière 
pour que l'œuvre soit pérenne.

Porter une attention particulière 
au lycée agricole de Lebamba
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PO U R  d e  n o m b r e u x 
observateurs, l’ouverture 
d u  l y c é e  t e c h n i q u e 

agricole de Lebamba ressemble à 
un fruit cueilli avant sa maturité. 
Tant des difficultés de tous ordres 
entravent son fonctionnement 
optimal. De quoi se demander 
si les pouvoirs publics étaient 
vraiment prêts à mettre en 
service ce lycée du sud du 
pays. D'autant plus que leurs 
multiples missions dans ce bahut 
ainsi que les recommandations 
du Conseil d’établissement 
tenu l’an dernier n’apportent 
jusqu’alors aucune réponse pour 
le bon fonctionnement dudit 
établissement secondaire. Tenez, 
le lycée est dépourvu de tout. 
Pas d'outils informatiques, pas 
d'eau. Pour étancher leur soif, 
les élèves seront obligés d'aller 
au-delà de la barrière. Difficile 
dans ces conditions de parler 
de mesures barrières, se désole 
Guy-Roger Moukaga, proviseur 
du lycée agricole de Lebamba. 
Seule consolation : un compteur 
électrique récemment posé par 
la Société d'énergie et d'eau du 
Gabon (SEEG) après de multiples 
et longues démarches. Même 

s'il n’éclaire que 3 salles de 
l’administration, il a le mérite 
d'être là. Par contre côté outils 
didactiques, il n'y a rien non 
plus. Pour ce qui est des toilettes, 
''ni pour les élèves ni pour les 
membres de l’administration, 
ces commodités n'existent 
pas'', témoigne un apprenant. 
L’autre difficulté entravant 
le  bon fonctionnement de 
l’établissement est le manque 
d’enseignants spécialisés dans 

l e s  mat i è re s 
t e c h n i q u e s 
d e p u i s  s o n 
o u v e r t u r e . 
Pa s  u n  s e u l 
a f fe c té  dans 
l e  d o m a i n e 
t e c h n i q u e , 
soutiennent les 
élèves.  N'est 
présente qu'une 
b é né vol e  e n 
attente de poste 
b u d g é t a i r e 
qui a réussi à 
gérer comme 
el le  peut  les 
p r e m i è r e s 
classes de 2nde 

en tronc commun avec 50 élèves. 
Ainsi de nombreuses matières 
techniques issues de trois grands 
groupes dont la production 
animale, végétale et machinisme 

agricole ne sont pas dispensées.
D e s  l e ç o n s  d e  b a s e  d e s 
enseignements de ce lycée 
dont  la  non dispensat ion 
inquiète les probables candidats 
aux différents examens du 
b a c c a l a u r é a t  d e  l ’a n n é e 
prochaine. Certains estimant 
qu’il serait nécessaire de les 
transférer au lycée de Bikélé 
à  Librevi l le .  Entendu que 
les épreuves du baccalauréat 
seront proposées et préparées 
dans ce lycée. D’ailleurs, ils ont 
partagé leurs appréhensions à 
la gouverneure de la Ngounié, 

Paulette Mengue M’Owono, 
récemment en tournée au sein 
de l'établissement. '' Comment 
traiterons-nous ces épreuves sans 
acquisition des connaissances 
dans ces matières techniques 
et agricoles… passerons-nous 
un baccalauréat technique 
agricole avec des matières telles 
que le français et l’anglais ?'', 
s'est demandé le porte-parole 
des élèves dans une pétition. 
Autre difficulté : le retard dans 
la publication des listes des élèves 
retenus en classe de 2nde pour 
cette année académique et le 

manque de base juridique des 
membres de l’administration 
actuelle. Même en ajoutant 
l ' a b s e n c e  d e  l o g e m e n t s 
d'astreinte pour le proviseur, le 
compte des difficultés n'y est pas, 
tant tout semble manquer au 
lycée agricole Lebamba !
R e s t e  à  e s p é r e r  q u e  c e s 
retards à l'allumage et autres 
manquements soient le fait de 
tout accouchement, souvent 
difficile et qu'avec un peu de 
volonté politique, les choses iront 
pour le mieux dans le meilleur 
des mondes.

Lebamba : difficultés de tous ordres 
au lycée technique agricole
MANQUE de logements 
d’astreinte, d’eau potable 
et de matériel didactique. 
Absence d’enseignants 
dans les disciplines 
spécialisées. Retard dans 
la promulgation des listes 
des élèves retenus en 
classe de seconde par la 
Commission compétente. 
Des membres de 
l’administration exerçant 
sur une base non 
juridique. Tout n'est pas 
rose dans ce lycée de la 
Ngounié. Mais comment 
a-t-on pu mettre en 
service un établissement 
sans s'assurer que tous 
les préalables à son 
fonctionnement étaient 
réunis ?

Et même 
en ajoutant 

l'absence de 
logements 
d'astreinte 

pour le 
proviseur, le 
compte des 

difficultés n'y 
est pas, tant 
tout semble 
manquer au 

lycée agricole 
de Lebamba !

Gloire Junaël MOUBEDI BIGOGO
Lebamba/Gabon

  Une vue partielle du lycée technique agricole de Lebamba.
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